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Élisabeth 

Petite sœur du roi Louis XVI.

Louis 

Frère aîné d’Élisabeth,  

roi de France de 1774 à 1793.

Marie-Antoinette

Épouse de Louis XVI,

plus jeune ﬁlle de l’impératrice  

d’Autriche Marie-Thérèse.

Madame  

de Mackau

Sous-gouvernante  

d’Élisabeth. 

Angélique  

de Mackau

Fille de Mme de Mackau  

et meilleure amie d’Élisabeth.
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Madame  

de Guémené

Nouvelle gouvernante  

d’Élisabeth. 

Léonard

Meilleur coiffeur  

de la Cour.

Colin

Petit valet  

d’Élisabeth.

Aglaé  

de Rochard

Fille de courtisans.

Le lieutenant

Responsable  

de l’enquête.

Guillaume

Page,  

ami de Théo.

Biscuit

Chien 

d’Élisabeth.

Rose Bertin

Célèbre  

couturière de Paris.

Théo

Page,  

ami d’Élisabeth.
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Chapitre 1

Versailles, 28 septembre 1775.

Onze 

heures 

venaient 

de 

sonner 

lorsque 

Mme de Guémené, la gouvernante des Enfants 

de France, entra dans le salon d’Élisabeth. Elle 

observa 

la 

princesse 

et 

son 

amie, 

Angélique, 

assises devant leurs devoirs, et s’étonna :

– Vous étudiez ? Quelle corvée ! À mon sens, 

l’instruction ne sert à rien. 

Elle bâilla et ajouta en riant :

– Je suis fourbue. Hier, le souper s’est ter-

miné 

à 

minuit, 

puis 

nous 

avons 

joué 

aux 
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cartes 

jusqu’à 

point 

d’heure ! 

Sa 

Majesté 

la 

reine était très en beauté…

Et elle bâilla de nouveau. Mme de Mackau, 

d’ordinaire si gentille, pinça les lèvres.

– 

Puis-je 

vous 

parler ? 

demanda-t-elle 

à 

sa 

supérieure.

– Tout de suite ?

– Pourquoi attendre ? Je n’en aurai pas pour 

longtemps.

La 

gouvernante, 

surprise, 

acquiesça. 

Puis 

les deux femmes s’isolèrent dans la chambre, 

aﬁn de discuter en privé. 

– Que se passe-t-il ? s’inquiéta Élisabeth.

– Je n’en sais rien…

Dans 

leur 

dos, 

la 

porte 

des 

appartements 

s’ouvrit. Colin, leur petit valet, entra suivi de 

Biscuit, 

qu’il 

était 

allé 

promener. 

Voyant 

les 

deux ﬁlles seules, il s’avança vers elles.

– 

Il 

y 

a 

encore 

eu 

un 

cambriolage 

au 

châ-

teau, le troisième cette semaine ! 
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1. Marchande de mode. À l’époque, couturière qui vend aux dames les vête-

ments 

qu’elle 

crée, 

ainsi 

que 

les 

chapeaux, 

les 

chaussures 

et 

les 

gants 

qui 

vont avec.

– Chez qui ? demanda la princesse.

– 

La 

comtesse 

de 

Beauval. 

Des 

boucles 

d’oreilles 

ont 

disparu. 

Pourtant, 

les 

gardes 

n’ont aperçu aucun inconnu. 

– Alors, supposa Angélique, ce ne peut être 

que quelqu’un de son entourage.

– 

Non, 

répondit 

Colin. 

Cette 

comtesse 

emploie 

les 

mêmes 

domestiques 

depuis 

des 

années. 

Elle 

a 

toute 

conﬁance 

en 

eux. 

Lorsqu’elle 

s’est 

rendu 

compte 

du 

vol, 

son 

coiffeur et sa modiste

1

 venaient de partir. Les 

gardes 

les 

ont 

rattrapés, 

mais 

ils 

n’ont 

rien 

trouvé 

sur 

eux. 

Puis 

ils 

ont 

découvert 

des 

ouvriers en train de repeindre l’appartement 

voisin… 

Mais 

eux 

aussi 

ont 

été 

mis 

hors 

de 

cause. C’est un vrai mystère !

– 

Oh ! 

brailla 

d’une 

voix 

indignée 

Mme 

de 

Guémené, dans la pièce d’à côté. Vous exagérez !

Élisabeth, étonnée, regarda Colin et Angé-

lique. 

Chapitre 1
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– Elles se disputent ? Je vais écouter…

Elle se leva, marcha à pas de loup et colla 

son oreille à la porte.

– Eh ! protesta son amie. Ce n’est pas bien 

d’espionner les gens !

– Tant pis, je le fais quand même.

– 

Parfaitement ! 

s’écria 

Mme 

de 

Mackau. 

Vous n’êtes jamais là. Je dois sans cesse cou-

rir 

après 

vous 

pour 

obtenir 

mes 

ordres. 

J’en 

ai assez de prendre les décisions toute seule, 

faute de pouvoir vous parler !

Colin ﬁt mine de sifﬂer.

Élisabeth, princesse à Versailles
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– Dites donc, ça chauffe… 

– C’est à cause des retards de Mme de Gué-

mené, lui soufﬂa Élisabeth. Depuis un mois 

et 

demi 

qu’elle 

a 

pris 

ses 

fonctions, 

elle 

est 

continuellement absente. 

– C’est vrai, conﬁrma Angélique. Elle n’ar-

rive ici que vers 9 heures, alors qu’elle devrait 

être là à 7 h 30 pour ton lever et ta toilette. 

Aujourd’hui, elle s’est présentée à 11 heures !

– Ah çà, persiﬂa le valet, il faudrait qu’elle 

arrête de faire la fête jusqu’à l’aube…

– À présent, poursuivit Élisabeth, elle n’est 

même 

plus 

là 

pour 

mes 

repas, 

pas 

plus 

que 

pour mon coucher. 

Dans la chambre voisine, le ton continuait 

à monter.

– Voilà trois jours que l’on ne vous voit qua-

siment plus, s’écria Mme de Mackau.

– Sa Majesté la reine m’honore de son ami-

tié, se défendit sa supérieure, exaspérée. Elle 
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s’ennuie, 

et 

j’aime 

la 

distraire… 

Est-ce 

un 

crime ? 

Derrière 

la 

porte, 

les 

trois 

jeunes 

gens 

ne 

perdaient pas une miette de la conversation.

– 

Oui, 

c’en 

est 

un ! 

répliqua 

froidement 

Mme 

de 

Mackau. 

Votre 

devoir 

de 

gouver-

nante 

des 

Enfants 

de 

France 

est 

d’être 

pré-

sente 

du 

matin 

au 

soir, 

et 

d’élever 

Madame 

comme votre propre ﬁlle !

Il y eut un silence. Puis Mme de Guémené 

rétorqua :

– Voilà bien des histoires pour peu de chose. 

Madame a 11 ans. Elle est pour ainsi dire éle-

vée. 

Oh… 

J’en 

ai 

assez ! 

À 

partir 

de 

mainte-

nant, faites comme bon vous semble.

Il y eut un nouveau silence.

– Vraiment ? s’étonna la sous-gouvernante. 

Alors, 

j’aurai 

le 

droit 

d’éduquer 

Madame 

comme 

je 

l’entends ? 

Elle 

pourra 

étudier 

de 

nouveau ? Et aussi arrêter son régime ?
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– Chouette ! jubila Élisabeth.

Mais Mme de Guémené s’emporta aussitôt :

– 

Je 

vous 

l’ai 

dit 

mille 

fois, 

une 

princesse 

n’a nul besoin d’être instruite. Elle doit seu-

lement 

être 

jolie, 

bonne 

danseuse 

et 

bonne 

musicienne. 

Les 

hommes 

n’aiment 

pas 

les 

femmes 

intelligentes. 

Ils 

les 

préfèrent 

gracieuses et amusantes.  

Quant à son  

alimentation…  

Il est important 

qu’elle reste mince ! 

– Est-ce oui,  

ou est-ce non ? 

insista Mme de 

Mackau.

– Dites oui,  

supplia Élisabeth  

derrière la porte, 

dites oui ! 

Chapitre 1
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La gouvernante soupira, excédée.

– 

Comme 

vous 

voudrez, 

à 

condition 

de 

ne 

plus 

me 

déranger. 

Les 

domestiques 

vous 

aideront. Enﬁn… je viendrai tout de même de 

temps en temps pour voir si tout se passe bien. 

À présent, plus un mot sur mes absences !

– Chouette, chouette, chouette ! se réjouit 

Élisabeth en sautant de joie.

– Faites attention ! les prévint Colin. Elles 

reviennent ! 

– Vite, reprenons nos places ! 

Les 

deux 

ﬁlles 

retournèrent 

s’asseoir 

en 

courant, 

tandis 

que 

le 

valet 

regagnait 

son 

poste près de la porte, pour se ﬁger, l’air digne.
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L’heure qui suivit fut consacrée aux mathé-

matiques. 

Voilà 

un 

mois 

qu’Élisabeth 

n’en 

avait 

pas 

fait. 

Jamais 

elle 

n’aurait 

cru 

que 

ce 

puisse 

être 

si 

agréable ! 

Dire 

qu’il 

y 

a 

encore 

deux ans, elle détestait étudier ! Mais Mme de 

Mackau savait expliquer les leçons sans s’éner-

ver, et elle lui avait prouvé à maintes reprises 

qu’on pouvait apprendre en s’amusant.

Après le repas, cette dernière proposa d’al-

ler herboriser.

– 

Oh, 

oui ! 

s’enthousiasma 

la 

princesse. 

Allons nous promener et cueillons des plantes ! 

Chapitre 2
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Nous les classerons dans notre herbier en ren-

trant. Pouvons-nous y aller à cheval ?

– Pourquoi pas ?

– Madame… Je vous remercie d’être interve-

nue. Mme de Guémené est très gentille, mais 

elle m’interdit tant de choses…

La sous-gouvernante se mit à rire.

– Petite coquine… Vous avez tout entendu ? 

Dépêchons-nous ! 

Courez 

vous 

changer. 

Colin ! 

Va 

aux 

Écuries. 

Qu’on 

nous 

envoie 

une 

voiture 

et 

que 

l’on 

selle 

Framboise, 

le 

cheval 

de 

Madame, 

ainsi 

qu’un 

autre, 

pour 

Angélique. 

Et 

puis, 

demande 

à 

nos 

pages, 

Théo de Villebois et Guillaume de Formigier, 

de nous escorter.

– Bien, madame !

Une demi-heure plus tard, les jeunes ﬁlles 

étaient prêtes. 

– Flûte ! jeta tout bas Mme de Mackau. J’al-

lais oublier…
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Elle se tourna vers la princesse.

– Avant que nous partions, j’aimerais pas-

ser chez la marquise de Rochard. J’ai promis 

de 

lui 

donner 

une 

potion 

contre 

les 

maux 

d’estomac dont elle souffre. Attendez-moi, je 

reviens.

– Allons-y ensemble,  

nous gagnerons du temps.

– Merci ! Je n’en aurai  

que pour une minute.

Elles grimpèrent  

sous les toits,  

dans l’aile  

du Midi, et  

frappèrent  

à un  

logement,  

tout au bout  

d’un long  

couloir.

Chapitre 2
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2. Hommes et femmes de la noblesse qui résidaient à la Cour et qui servaient 

la famille royale.

La 

plupart 

des 

courtisans

2

 

n’occupaient 

qu’une 
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